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Notre pays est en passe
d'être le 40e pays africain
à être déclaré ''libre de
polio''. La bonne nouvelle a
été annoncée à la ministre
d’État en charge de la
Santé, par la présidente ré-
gionale de la Commission
de lutte contre la polio-
myélite, Rose Gana Fom-
ban Leké.

LE ministre d'État, minis-tre de la Santé Denise Me-kam'ne  a reçu, lundi, RoseGana Fomban Leké, prési-dente régionale de laCommission de luttecontre la poliomyélite. Aucentre de leur entretien, lacertification du Gaboncomme pays libre depolio.Cette réunion à laquelleprenait part le représen-tant de l’OMS-Afrique, DrBoureima Hama Sambo, aété l'occasion pour Mme
Gana Fomban, en missionau Gabon, de décliner sonprogramme de travail etsurtout de rassurer la mi-nistre d'État de la totaledisponibilité de la com-mission dont elle a la

charge à travailler pourinscrire le Gabon sur laliste des pays déclarés li-bres de poliomyélite.En effet, dans la luttecontre cette maladie mor-telle et invalidante, la
Commission autonome decertification agit dans plu-sieurs pays africains dansla confection et le suivides dossiers. C’est danscet objectif de vérificationque ladite commission est

à Libreville afin de mieuxpréparer le dossier decertification  du Gaboncomme pays libre depolio.Mettant à profit cette ren-contre, le Ministre d'État,

ministre  de la Santé De-nise Mekam'ne a rappeléà son hôte que la questionde l’éradication de la poliopréoccupe au plus hautniveau le chef de l'État AliBongo Ondimba. Pour lut-ter efficacement contrecette maladie, a-t-ellepoursuivi, les autoritésgabonaises, avec d'autrespartenaires dont l’OMS,l'Unicef et le Rotary inter-national (RI) se sont enga-gées dans une vastecampagne gratuite de vac-cination contre la polio-myélite à travers leterritoire national.La démarche entreprise :une campagne de proxi-mité afin d’atteindre lemaximum d’enfants pos-sible. Et les équipes rete-nues, à cet effet, ontratissé large en sillonnantles quartiers, les écoles etles habitations.Rappelons que 39 paysafricains sont à ce jour dé-clarés libres de polio. LeGabon est en passe d’êtrele 40e dans ce classement.

Le Gabon en bonne voie
Santé / Certification de ''pays libre de polio''
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Le ministre de la Santé, et la présidente régionale de la commission de l'éradication 
de la polio, à l'issue de leur rencontre.
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LE 10 juillet dernier, le mi-nistère de l'Economie pre-nait un arrêté qui consacrele blocage des prix de 167produits alimentaires degrandes consommationsaux stades de gros, dedemi-gros et de détail. Unencart dans l'Union dulundi 18 septembre der-nier venait rendre ces me-sures publiques. Mais quidde l'application  effectivede cette nouvelle mercu-riale  voulue par le gouver-nement, dans le cadre dela lutte contre la vie chère? Dans notre quête de com-prendre le phénomène,nous avons noté l'exis-tence de deux groupes decommerces : ceux qui res-pectent la nouvelle mercu-riale ou qui s'y efforcent,et ceux, nombreux, quifont fi de celle-ci.Dans la catégorie des mau-vais élèves, on retrouve  legros  des épiceries de lacapitale gabonaise, et quel'on appelle vulgairementles "Maliens". Avec eux,quelques "Mauritaniens",ou semi-grossistes. Dansces épiceries de quartiers,normalement classéescomme détaillant deproximité, les prix des 167produits en question sontloin d'être respectés. A titre d'exemple, le pa-quet de fromage "La vachequi rit" continue d'êtreécoulé à 1000f dans nom-bre de ces boutiques, enlieu et place des 900F fixés... par l'arrêté ministériel.Le paquet de sucre blancen morceaux demeure à

850F, sinon plus, au lieu de770f. Les spaghettis de250g continuent d'être au-dessus des 190F recom-mandés pour lesdétaillants. Le Yaourt''Yogo santé'' est toujoursà 250F, soit 10 francs deplus. Il en est de même desautres catégories de pro-duits de cette liste ( bœuf,volaille, conserves, etc.),qui continuent d'entrete-nir la vie chère. Pourtant,le gros des populations seravitaillent dans ceséchoppes de quartiers, no-tamment ceux considérés

comme populaires. Cesont donc ces commercesde proximité qui auraientdû, prioritairement, rame-ner les prix concernés auxnouvelles normes gouver-nementales, si la volontéétait de voir ceux-ci im-pacter réellement le pa-nier de la ménagère.Encore que d'aucuns ju-gent,  avec raison, cettemesure insuffisante.  Il se trouve malheureuse-ment que dans ces établis-sements de proximité,seuls quelques rares pro-duits,  à l'instar des boîtes

de lait en poudre Neslté,ou du Diégo 1L, sont auxprix nouvellement  homo-logués.  A côté de cette premièrecatégorie de commerces, ily a ceux qui tentent tantbien que mal de respecter

les nouveaux tarifs. Le casdes grands groupes de dis-tribution (Ckdo, Prix-im-port, Casino, etc). Et aveceux, quelques autresstructures privées demoindre envergure.  Dansce registre, une mention

spéciale peut être accor-dée à la chaîne CKdo qui,dans plusieurs de ses suc-cursales, affichent les pro-duits alimentairesconcernés avec l'étiquette"produits vie chère". Leclient sait ainsi ce qu'ilachète, et pourquoi c'estmoins cher. Car à côté, onobserve d'autres cas,comme celui  de Prix-im-port du carrefour Sni, àOwendo, qui, affichant parexemple le prix de 2 365fpour une boite de LaitNido de 400g, donne l'im-pression qu'il s'agit d'une"promotion" faites par lemagasin. ..Il y a, au milieu de ces deuxcatégories, des commercesqui respectent  les nou-veaux tarifs sur certainsproduits, et pas sur d'au-tres. Mais en définitive, l'ambi-valence dans l'applicationde cet arrêté ministérielamène à interpeller la Di-rection générale de laconcurrence et de laconsommation  pour faireréellement son travail surle terrain. Car c'est biencette administration qui ala charge de veiller au res-pect de cette mesure, et àl'application des sanctionsà l'endroit des opérateursindélicats. Par ailleurs, un numérovert (gratuit), le 8085, estdisponible de 7h30 à 18hpour quiconque souhaite-rait alerter les pouvoirspublics sur une quel-conque entrave dans l'ap-plication cette mesure delutte contre la vie chère,selon le prospectus insérédans notre quotidien d'in-formations. 

Une mesure pas toujours respectée par les commerçants
Vie chère / Blocage des prix de 167 produits alimentaires par le gouvernement 
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Libreville/Gabon

Les épiceries de quartiers semblent ne pas être
concernées par la nouvelle mercuriale. 
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...comme ce magasin de grande
distribution de Libreville.
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Il y a des établissements commerciaux qui 
appliquent les prix de la nouvelle mercuriale...
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Ici, une huile de tournesol provenant des Pays-Bas,
et censée être vendue à 1 245F. Elle affiche 1300F.
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